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D. Qn'est-œ ([ue le Jitbilê ?

R. C'est une Solemiité, une Cérémonie

Ecclésiasiiqiie, accompao-née de prières, d'ins-

truction?, de visites d'Eglises, de proces-

sions, c^t de plusicr.vs autres bonnes œuvres,

que l'on fait poiu' gagner une Indulgence plc-

nière que le Pape accorde à l'Eglise Univer-

selle, en certnius temps et à certaines occasions.

I). Que iii^iiifie le mot de Jubilé ?

R. Bsi^-nihe un temps de joie et de rémis-

sion accordée par l'Eglise, dont le Jubile des

Juifs était la figure.

D. D'où vient ce mot de Jubilé ?

IL II vient du mot Hébreu Jobeh qui signi-

fie son de trompettes, parce qu'on s'en servait

au temps du Jubilé des Hébreux, pour le pu-

blier. L'historien Joseph dit qu'il signifie liber-

té ; en effet les Juifs la recevaient dans le temps

du Jubilé. St. Jérôme dit que ce inot signi-

fie aniiée de rémission ; aussi, à la cinquantiè-

me année, il se publiait une liberté générale,

comme le dit l'Ecriture Sainte.

D. Qui a institué le Jubilé des Juifs 7
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